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« Je m’appelle Tibi, le colibri.  Je suis tout petit et parcoure les 
forêts à la recherche du nectar magique.  Vous savez, celui qui rend 
plus grand.  Dans ma quête, il m’arrive de fabuleuses péripéties et 
je rencontre des gens étonnants.  Je vais vous raconter ma dernière 
aventure.  J’ai fait la rencontre d’un géant !  Oui, oui, un vrai géant !  
Il avait un sérieux problème de transpiration !  Par chance, je lui ai 
trouvé un endroit frais pour se rafraîchir ! ».
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Charles LeGrand était un brave géant qui vivait dans la forêt des 
Saules.  Il était tellement immense qu’aucune grotte n’était assez 
grande pour qu’il puisse y habiter.  Les arbres eux, étaient même 
trop petits pour qu’il puisse se construire une maison.
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Il dormait à la belle étoile.  Lorsqu’il pleuvait, il s’abritait sous une 
énorme couverture que la fée Gonzelle lui avait fabriquée.
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Il faisait très chaud depuis plusieurs jours.  En cette sixième journée 
de canicule, Charles LeGrand transpirait à grosses gouttes.  Le lac 
était desséché et il ne pouvait même plus s’y rafraîchir.  Il cherchait 
désespéramment un petit coin d’ombre mais aucun arbre de la 
forêt ni aucun rocher n’était assez grand pour lui offrir sa fraîcheur.
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Il utilisa sa couverture pour se protéger des rayons brûlant du 
soleil mais il transpirait de plus belle.  « Ah, ce que je donnerais 
pour avoir de l’ombre et une limonade bien fraîche! », pensa t-il.!
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Ne pouvant plus supporter la chaleur, Charles Le Grand retira ses 
chaussures.  Alors, une odeur de petits pieds puants, ou plutôt, une 
odeur de grands pieds puants, se répandit dans toute la forêt.
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Tous les animaux suffoquaient.  
« Pouah!  Quelle atrocité! », fit le hérisson, en se bouchant le nez.  
« J’ai mal au cœur! », se plaignit le lièvre.
« Je ne veux pas que ma réserve de noix sentent le jus de 
chaussette! », fit l’écureuil.
Tibi, entendit les plaintes des animaux.  « Je ferais mieux d’aller voir 
d’où provient cette odeur. », pensa t-il. 
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Zigzaguant à travers les arbres, Tibi suivit l’épouvantable odeur 
qui s’intensifiait au fur et à mesure qu’il se rapprochait.  Ses narines 
ne le trompèrent pas.  Le géant, assis par terre, semblait découragé.
« Bonjour, monsieur le géant.  Je suis Tibi le colibri », zézaya t-il de 
sa petite voix.
« Bonjour.  Moi c’est Charles LeGrand. », dit l’homme à la stature 
immense.
« Vous avez chaud, n’est-ce pas? », demanda Tibi, qui n’osa pas 
d’emblée lui parler de sa puanteur.
« Oui et je n’ai aucun endroit pour me rafraîchir.  J’aimerais tant 
boire une bonne limonade pour me désaltérer. », expliqua Charles 
LeGrand.
« Remettez vos chaussures et suivez-moi! », dit Tibi.  Le géant remit 
ses souliers, se qui soulagea toute la forêt des grands pieds puants.
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Tibi l’entraîna à travers la forêt et ils marchèrent pendant une 
journée.  Ils arrivèrent devant un lac immense.  « De l’eau! », 
s’exclama Charles LeGrand.  Sans attendre, il retira ses chaussures et, 
tout habillé, il s’élança dans l’étendue d’eau.  Du coup, l’eau devint 
verte.  Tous les poissons se ruèrent à la surface de l’eau pour ne pas 
sentir l’odeur insupportable des grands pieds puants. 
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« Il faut traverser le lac. », dit Tibi.
« D’accord.  Je ramasse mes chaussures et on y va. », répondit le 
géant.  Charles LeGrand se rendit jusqu’à l’autre rive, en seulement 
deux coups de nage.  
« Je me sens déjà beaucoup mieux. », fit le géant, soulagé de 
quelques couches de sueurs.  
Les pauvres poissons, eux, en auront pour quelques jours à s’en 
remettre!
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« C’est là que nous allons », expliqua Tibi, montrant un amas de 
béton gris qui ressemblait à un jeu de mini-blocs.
« Mais c’est tout petit! », fit Charles LeGrand qui n’était pas 
impressionné.
« Vous verrez là-bas comme c’est grand! », rétorqua le colibri. 

24



25



Ils quittèrent la route rurale pour utiliser les rues asphaltées qui 
conduisaient jusqu’à l’autoroute.  Charles LeGrand n’avait jamais vu 
ces chemins gris et plats où de minuscules autos circulaient.
Sur la voie rapide, les automobilistes pressés klaxonnaient 
furieusement et contournaient le géant.  Pour éviter l’immense 
mastodonte, les voitures roulaient parfois sur deux roues!
« Je crois qu’ils me disent bonjour! », dit Charles LeGrand à son 
compagnon ailé.
« Sûrement! », répondit Tibi, qui ne voulait pas offenser son grand 
ami.
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Tibi amena Charles LeGrand à un marché d’alimentation.  À sa 
grande joie, Charles LeGrand vit des caisses de citrons sur l’étalage.  
Tibi alla rejoindre le marchand.
« Bonjourno Tibi », fit le marchand italien.
« Bonzour Luigi.  J’aurais besoin d’une caisse de citrons pour mon 
ami. », demanda Tibi.
« Ma, tes amis sont mes amis.  Je te les offre mon cher. », s’adressant 
alors au géant.
« Merci monsieur Luigi. », dit Charles LeGrand, tout en prenant la 
caisse de citrons dans sa main.
« Muchos gracias », lança Tibi pour le remercier.  Puis ils reprirent 
leur route.
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Ils arrivèrent enfin à l’endroit exact où Tibi voulait amener le 
géant.
« Voici un endroit où vous trouverez de l’ombre en tout temps! », 
indiqua Tibi à son ami.  Charles LeGrand était stupéfait du spectacle 
qui s’offrait à lui.  « Wow », fit-il.  Il y avait de l’ombre.  De l’ombre 
assez grande pour lui.  De l’ombre faite par deux grands édifices qui 
touchaient le ciel et sur lequel il pourrait s’adosser!  Au centre, une 
fontaine d’eau coulait doucement et des arbres ainsi que des fleurs 
y avaient été aménagés. 
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Charles LeGrand s’installa confortablement à l’ombre des deux 
édifices.  Il pressa sa caisse de citrons dans un baril et y laissa 
couler l’eau de la fontaine, lui donnant ainsi un verre de limonade 
bien fraîche.  Il était enfin heureux.
« M. LeGrand, savez-vous où se trouve le nectar magique? ».
« Non, mais je connais la fée Gonzelle qui pourrait le savoir.  Elle se 
trouve au sud-ouest. »
« Merci pour les indications.  Au revoir Charles LeGrand! », dit le 
colibri.
« Au revoir Tibi, et merci pour ton aide. », dit le géant. 
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Une fois de plus, Tibi avait accompli sa mission.  Charles LeGrand 
était au frais et la forêt des Saules était débarrassée de l’odeur 
intenable que dégageaient les pieds du géant.  Sur le chemin du 
retour, Tibi aperçut l’eau du lac qui redevenait bleue et les animaux 
de la forêt étaient soulagés.  Tout était rentré dans l’ordre.  
Tibi repartit aussitôt à la recherche du nectar magique!
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« Le géant était sympathique malgré son petit problème, tu ne 
trouves pas?  J’espère qu’il m’a donné une bonne indication.  J’aurai 
sûrement une autre histoire à te raconter bientôt.  À la prochaine! ».
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Tibi t‛invite dans une de ses aventures.  Il a affaire à un géant 
plutôt puant !  Pourquoi a t-il si chaud ?  Comment trouvera t-
il le moyen de se rafraîchir?  C‛est ce que tu découvriras dans 
cette histoire !
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